
Corrigé / Sujet : À l’aide … connaissances et du dossier documentaire, vous montrerez que les formes de solidarité ont évolué. 
 

E1→  

vous montrerez que…  

➔ Rechercher des caractères propres, des faits ou des 

chiffres 

➔ Illustrer par des exemples  

➔ Souligner  

 

… les formes de solidarité… (cf.cours) 

➔ Solidarité organique… 

➔ Solidarité mécanique … 

➔ Groupes primaires … 

➔ groupes secondaires … 

 

…ont évolué. 

➔ Changement = nuances ? un peu changées ? 

fortement ?  

➔ Rupture ? disparition des anciennes formes ? apparition 

de nouvelles … 

➔ Pourquoi ? Comment ? 

 
 

E2 
 

 
 
Il existait des 

formes de 

solidarité… 
 
 

 
 
 
➔  
Différences ? 
Comment ? 
pourquoi ?  

 

 

…il existe 

d’autres formes 

de solidarité 

 

E4 
DOCUMENT 1 
 
 
 
DOCUMENT 2 
 
 
 
DOCUMENT 3 

 

 E3 

§.1…montrerez que les formes de solidarité ont évolué + à 

travers ________________ 

§.2…montrerez que les formes de solidarité ont évolué + à 

travers ________________ 

§.3…montrerez que les formes de solidarité ont évolué + à 

travers ________________ 

§…. ? 
 

 

 

 

Evolution 



DOCUMENT 1 
 

Il y a dans chacune de nos consciences, avons-nous dit, 
deux consciences : l'une, qui nous est commune avec notre 
groupe tout entier, qui, par conséquent, n'est pas nous-
même, mais la société vivant et agissant en nous ; l'autre qui 
ne représente au contraire que nous dans ce que nous avons 
de personnel et de distinct, dans ce qui fait de nous un 
individu. La solidarité qui dérive des ressemblances est à 
son maximum quand la conscience collective recouvre 
exactement notre conscience totale et coïncide de tous 
points avec elle : mais, à ce moment, notre individualité est 
nulle. […] 
Dans les sociétés où cette solidarité est très développée, 
l'individu ne s'appartient pas [...] ; c'est littéralement une 
chose dont dispose la société. Aussi, dans ces mêmes types 
sociaux, les droits personnels ne sont-ils pas encore 
distingués des droits réels. 
Il en est tout autrement de la solidarité que produit la 
division du travail. Tandis que la précédente implique que 
les individus se ressemblent, celle-ci suppose qu'ils diffèrent 
les uns des autres. La première n'est possible que dans la 
mesure où la personnalité individuelle est absorbée dans la 
personnalité collective ; la seconde n'est possible que si 
chacun a une sphère d'action qui lui est propre, par 
conséquent une personnalité. Il faut donc que la conscience 
collective laisse découverte une partie de la  
, pour que s'y établissent ces fonctions spéciales qu'elle ne 
peut pas réglementer ; et plus cette région est étendue, plus 
est forte la cohésion qui résulte de cette solidarité. 

Source : De la division du travail social, Émile DURKHEIM, 1893. 
 

…vous montrerez que les formes de solidarité ont évolué. 

 

La solidarité qui dérive des ressemblances 
la conscience collective recouvre … conscience totale 

individualité est nulle 
l'individu ne s'appartient pas 

droits personnels ne sont-ils pas encore distingués des droits réels 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

C’est la division du travail qui est la cause …de l’évolution 

 
les individus diffèrent les uns des autres  

chacun a une sphère d'action qui lui est propre 
une personnalité qui lui est propre 

fonctions spéciales 
conscience individuelle 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



DOCUMENT 2  

 

 

 

Aides reçues de proches*selon l’âge en 2011, en France   
(En %, France) 

 
Lecture : en 2011, 54 % des personnes de 16 à 29 ans ont reçu au moins une forme d’aide de leurs 
proches* (financière, matérielle ou morale).  
Champ : personnes de 16 ans ou plus habitant en France métropolitaine.                                                     

 Source : INSEE, 2011. 
* Les proches d’une personne sont définis comme ses amis ou les membres de sa famille qui 
ne vivent pas dans le même ménage que cette personne. 

… vous montrerez que les formes de solidarité ont évolué. 

 

 

Constat : la solidarité des proches se réduit avec l’âge mais 

jusqu’ à 74 ans puis s’intensifie sans atteindre l’importance 

relative d’avant 40 ans 
 

= signe d’une autonomie croissante avec l’âge 
= groupes primaires interviennent moins donc lien filial et électif 
moins prégnants en revanche … 

Evolution ? 
… = lien organique et citoyen ?  

ex. retraite pour le plus âgé  
cf. stagnation à son niveau le plus bas de l’aide financière même 
après 74 ans = organisme de sécurité sociale (Etat et affiliation + 

solidarité des actifs vers les inactifs) 

 
 
 
 



DOCUMENT 3 

Depuis une vingtaine d’années, des groupes de supporters « 

ultras* » s’engagent dans le soutien aux clubs de football 

français. […] 

Au-delà de la sociabilité qu'ils procurent, les groupes ultras ont 

une action socialisatrice. Au contact des plus anciens, les 

nouveaux apprennent et intériorisent les manières de faire et 

de penser de ce milieu. Les membres sont amenés à respecter 

des règles, à participer à des actions collectives, à s'investir 

dans la durée. Ainsi, le groupe modèle, dans une large 

mesure, les comportements individuels. La forte valorisation de 

la cohésion interne s'accompagne d'une certaine fermeture vis- 

à-vis de l’extérieur : l'unité du groupe s'établit par opposition 

aux […] autres groupes ou aux dirigeants du football. La 

distance critique envers le groupe et le rôle d'ultra, variable 

d'un individu à l'autre, n'est globalement pas très élevée. 

Beaucoup suivent scrupuleusement les préceptes du groupe et 

du mouvement : ils sont tellement intériorisés et partagés qu'ils 

deviennent évidents et ne sont pas remis en cause. […] 

Chacun occupe une place particulière dans le groupe et est 

connu en fonction de caractéristiques personnelles. Le groupe 

(par l'intermédiaire des meneurs qui disposent souvent d'un 

fort ascendant sur leurs troupes) fait pression sur ses membres 

pour qu'ils participent aux déplacements et à la préparation des 

différentes activités. […] 

Les groupes ultras ont cette particularité de promouvoir un fort 

esprit de groupe et un conformisme interne tout en permettant 

des parcours individualisés en leur sein. 
Source : Nicolas HOURCADE,In Agora débats/jeunesses, 2004. 

 

Les « ultras » forment un groupe spécifique au sein des supporteurs assistant aux 

compétitions sportives. Leur but est de soutenir l'équipe ou le sportif auquel ils s'identifient. 
 

… vous montrerez que les formes de solidarité ont évolué. 

s 



 

    Le primat de l'individu s'affirme selon certains critères, cependant le critère primordial est avant tout le lieu et le type de société dans 
laquelle se trouve l'individu. Les sociétés peuvent suivre un modèle de solidarité mécanique ou bien organique.  
   Or, leur évolution a-t-elle entraîné un changement de leur forme ? Notions établies par le sociologue français Emile Durkheim, la solidarité 
mécanique désigne une société liée et basée sur la similitude des individus et des tâches qu'ils opèrent alors que la solidarité organique 
désigne une société qui repose sur la différenciation des individus. Ainsi nous montrerons que les formes de solidarité ont évolué. 
   Donc dans une première partie nous verrons que le fonctionnement de la majorité des sociétés actuelles repose sur la solidarité 
organique. Cependant nous verrons que malgré l'importante place qu'occupe la solidarité organique aujourd'hui, qu'il reste tout de même 
une certaine manifestation de la solidarité mécanique. 

*** 

    La solidarité organique est la solidarité caractéristique des sociétés modernes. En effet, celles-ci favorisent la volonté personnelle et 
l'individualité de l'individu. En outre, la société forme un corps géant, et où chaque individu prend la place d'un organe, et contribue au bon 
fonctionnement de la société. Donc la solidarité organique repose sur la complémentarité des individus, chacun complète l'autre. De ce 
fait, les sociétés modernes reposent sur le système de la division du travail (document 1). Ainsi, les sociétés modernes privilégient 
l'instauration de l'individualisme, ce qui est catégoriquement opposé à la solidarité mécanique. Cependant, malgré le fait que la solidarité 
organique soit le fondement ainsi que la caractéristique des sociétés modernes et actuelles, on y observe un risque d'anomie supérieur à la 
solidarité mécanique, c'est-à-dire un risque de non-conformité aux normes et règles imposées, ce qui peut même mettre de côté, voire 
exclure l'individu. 
     Ainsi, les nouvelles sociétés modernes se basent sur le fonctionnement de la solidarité organique, mais nous pouvons tout de même 
apercevoir certaines formes de la solidarité mécanique au sein de celles-ci. En effet, bien que les sociétés modernes et actuelles reposent 
majoritairement sur la solidarité organique, nous pouvons constater une certaine manifestation de la solidarité mécanique. 
 Effectivement, et celle-ci peut avoir la possibilité de se manifester sous différentes formes. En outre, la religion peut prendre la forme 
d'une caractéristique de la solidarité mécanique, puisque la religion comprend des croyances, des valeurs, ainsi que des valeurs 
communes qui permettent donc la création de communautés religieuses regroupant ainsi des individus et qui deviennent donc membres de 
cette communauté.  Donc les communautés religieuses reposent bel et bien sur le fonctionnement de la solidarité mécanique puisque 
celle-ci incite les individus avoir une conscience commune à leur groupe entier (document 1), une conscience collective à proprement 
parler. Comme autres formes caractéristiques de la solidarité mécanique, mais qui sont tout de même présentes dans les sociétés 
modernes sont les associations, les groupes de jeunes, les groupes de pairs (document 3). Par ailleurs, la manifestation de la solidarité 
mécanique est visible par les aides des proches, c'est-à-dire les amis, famille, ces aides peuvent être financières, matérielles, ou bien 
morales (document 2). Généralement, les aides reçues au total sont le plus souvent adressées aux personnes ayant entre 16 et 29, ainsi 
que par les personnes ayant 75 ans ou plus. 

*** 

    Ainsi donc, bien que les évolutions nous ont démontré que la solidarité organique est le fondement des sociétés modernes et actuelles il 
reste cependant une manifestation de la solidarité mécanique dans les sociétés modernes. 
 

 



Proposition prof. 
s 

 

Introduction : 

+ 

§.1. (Montrer l’évolution des solidarités) : Des fondements 

théoriques montrent ces évolutions… 

➢ Le rôle des densités (physique et morale) et de la DTS 
(doc.1) 

➢ L’individualisme particulariste et l’individualisme universel 
des sociétés vs instances d’intégration (Doc.2 et 3) 

§.2. (Montrer l’évolution des solidarités) : …à l’épreuve des 

faits : l’individualisme comme processus séculaire… 

➢ Autonomie croissante (doc.2) 
➢ Rôle du travail (doc.2) 
➢ Etat providence (doc.2 et tranche âgée notamment … mais 

limites → §.3. 
§.3. (Montrer l’évolution des solidarités) : …mérite d’être 

nuancé (puisque c’est un processus) 

➢ Coexistence doc.2 et doc.3 
+ 

Bilan : Evolution structurelle du cadre social… et économique 
notamment avec la croissance et le développement  

Raisonnement possible : 

      Après avoir vu comment la solidarité organique remplace la 

solidarité mécanique, il faut montrer que cette dernière subsiste dans 

les sociétés modernes. 

*** 
    Passage de liens sociaux fondés sur une solidarité de type mécanique ... 
Société traditionnelle, le lien social repose sur la ressemblance (Doc. 1).  

La solidarité est de type mécanique : les individus sont semblables, les 

croyances communes partagées, conformité aux normes et aux rôles 

sociaux, etc. La conscience collective est forte et imprègne les 

consciences individuelles, pas de spécialisation des tâches ni des 

individus, individualisation faible. La ressemblance crée le lien social. 
... à une solidarité organique ... 
Développement dans les sociétés modernes de la division du travail. 

Les individus se différencient les uns des autres, leur « conscience 

individuelle » devient plus forte et la conscience collective s'affaiblit (Doc. 

1). Sociétés où s'affirme « le primat de l’individu » qui devient de plus en 

plus autonome dans un contexte de pluralisation des normes. C'est 

alors la division sociale du travail qui crée du lien social en assurant des 

liens de complémentarité entre les membres de la société. La solidarité 

est organique (Durkheim). 
…mais maintien de liens sociaux fondés sur la similitude. 
Exemples de mouvements, groupes qui témoignent d'un maintien d'une 

solidarité mécanique. La poussée des valeurs individualistes ne fait pas 

pour autant disparaître les solidarités mécaniques (phénomène 

associatif, religieux). Le lien social est toujours dû à un partage de 

croyances et de valeurs communes, comme en témoigne par exemple 

le groupe de supporters « les Ultras » (Doc. 3). De plus au sein des 

familles et entre amis proches, la solidarité est toujours fondée sur des 

liens de similitude, des liens communautaires, Utiliser les exemples 

chiffrés (Doc. 2). 
 


